
 
 

Liens avec les programmes           26/07/2018 
Volet 3 : Les enseignements (cycle 3)  
 

Français : (extraits) 

Le champ du français articule donc des activités de lecture, d’écriture et d’oral, régulières et 
quantitativement importantes, complétées par des activités plus spécifiques dédiées à l’étude de la 
langue (grammaire, orthographe, lexique) qui permettent d’en comprendre le fonctionnement et 
d’en acquérir les règles. L’expression orale et écrite, la lecture sont prépondérantes dans 
l’enseignement du français, en lien avec l’étude des textes qui permet l’entrée dans une culture 
littéraire commune.  
En lecture, l’enseignement explicite de la compréhension doit être poursuivi, en confrontant les 
élèves à des textes et des documents plus complexes. La pratique de l’écriture doit être quotidienne, 
les situations d’écriture variées, en lien avec les lectures, la conduite des projets et les besoins des 
disciplines.  
L’étude de la langue demeure une dimension essentielle de l’enseignement du français. Elle 
conditionne l’aptitude à s’exprimer à l’écrit et à l’oral, la réussite dans toutes les disciplines, 
l’insertion sociale. Elle requiert un enseignement spécifique, rigoureux et explicite. Elle fait l’objet 
d'une attention constante, notamment dans les situations d’expression orale ou écrite afin de faire 
réfléchir les élèves à son fonctionnement. Des séances spécifiques sont consacrées à son étude de 
manière à structurer les connaissances. Le transfert de ces connaissances lors des activités d'écriture 
en particulier et dans toutes les activités mettant en oeuvre le langage fait l’objet d'un enseignement 
explicite.  
La littérature est également une part essentielle de l’enseignement du français : elle développe 
l’imagination, enrichit la connaissance du monde et participe à la construction de soi. Elle est donnée 
à lire et à entendre ; elle nourrit les pratiques d’écriture. Au cycle 3, l’accent est mis sur 
l’appropriation du texte littéraire par l’élève, en lien avec son expérience, ses lectures, ses 
connaissances, celles qu’il acquiert dans d’autres disciplines, notamment en histoire. Les élèves sont 
amenés à lire des oeuvres de plus en plus longues et complexes, en étant encouragés, dans la 
mesure du possible, à effectuer des choix de lectures personnelles en fonction de leurs goûts afin de 
stimuler leur intérêt. Ces lectures font l’objet de discussions sur des temps de classe. Le cycle 3 
construit ainsi une première culture littéraire et artistique structurée autour de grandes entrées pour 
chaque année du cycle. En 6e, une thématique complémentaire est au choix du professeur. 
 
Compétences travaillées :  
 

- Comprendre et s’exprimer à l’oral  
 

- Lire  
 

- Ecrire : 

 
- écrire à la main de manière fluide et efficace ;  
- maîtriser les bases de l’écriture au clavier ;  
- recourir à l'écriture pour réfléchir et pour apprendre ;  
- rédiger des écrits variés ;  
- réécrire à partir de nouvelles consignes ou faire évoluer son texte ;  
- prendre en compte les normes de l’écrit pour formuler, transcrire et réviser.  

 
 

- Comprendre le fonctionnement de la langue : 
 

-  maîtriser les relations entre l’oral et l’écrit ;  
-  identifier les constituants d’une phrase simple, se repérer dans la phrase complexe ;  



- acquérir l’orthographe grammaticale ;  
- enrichir le lexique ;  
- acquérir l’orthographe lexicale.  

 

Ensuite l’organisation du document des programmes  indique : 
o Langage oral 
o Lecture et compréhension de l’écrit 
o Ecriture 
o Etude de la langue (grammaire, orthographe, lexique) 
o Culture littéraire et artistique 

 
Dans « Langage oral »: (extrait) 
 
« Au cycle 3, la progression dans la maîtrise du langage oral se poursuit en continuité et en étroite 
relation avec le développement de la lecture et de l’écriture. » 
 
Dans « Lecture et compréhension de l’écrit » :  
 
« Tout au long du cycle, et comme au cycle précédent, les activités de lecture restent indissociables 
des activités d’écriture, qu’il s’agisse des écrits accompagnant la lecture (cahiers ou carnets de 
lecture pour noter ses réactions, copier des poèmes, des extraits de texte, etc.), de ceux qui sont liés 
au travail de compréhension (réception personnelle, reformulation, réponses à des questions, notes, 
schémas, etc.) ou de l’écriture libre et autonome qui prend appui sur la lecture des textes 
littéraires. » 
 
 
Dans « Ecriture » : 
 
L’écriture est convoquée aux différentes étapes des apprentissages pour développer la réflexion. 
L’accent est mis sur la pratique régulière et quotidienne de l’écriture seul ou à plusieurs, sur des 
supports variés et avec des objectifs divers. Elle est pratiquée en relation avec la lecture de 
différents genres littéraires dans des séquences qui favorisent l’écriture libre et autonome et la 
conduite de projets d’écriture. Les élèves prennent l’habitude de recourir à l’écriture à toutes les 
étapes des apprentissages : pour réagir à une lecture, pour réfléchir et préparer la tâche 
demandée, pour reformuler ou synthétiser des résultats, pour expliquer ou justifier ce qu’ils ont 
réalisé. Ces écrits font pleinement partie du travail réalisé en classe, qu’ils figurent dans le cahier 
de brouillon, conçu comme un véritable outil de travail, ou dans les cahiers dédiés aux différents 
enseignements.  
Au cycle 3, les élèves s’engagent davantage dans la pratique d’écriture, portent davantage 
attention aux caractéristiques et aux visées du texte attendu. Les situations de réécriture et de 
révision menées en classe prennent toute leur place dans les activités proposées. La réécriture peut 
se concevoir comme un retour sur son propre texte, avec des indications du professeur ou avec l'aide 
des pairs, mais peut aussi prendre la forme de nouvelles consignes, en lien avec l’apport des textes 
lus. Tout comme l’écrit final, le processus engagé par l’élève pour l’écrire est valorisé. À cette fin sont 
mis en place brouillons, écrits de travail, versions successives ou variations d'un même écrit, qui 
peuvent constituer des étapes dans ce processus. L’élève acquiert ainsi progressivement une plus 
grande autonomie et devient de plus en plus conscient de ses textes.  
Il est important d’établir un lien entre la rédaction de textes et l’étude de la langue en proposant 
des situations d’écriture comme prolongements à des leçons de grammaire et de vocabulaire et 
des situations de révision de son écrit en mobilisant des acquis en orthographe.  
Dans les activités d’écriture, les élèves apprennent également à exercer une vigilance 
orthographique et à utiliser des outils d'écriture. Cet apprentissage, qui a commencé au cycle 2, se 
poursuit au cycle 3 de manière à ce que les élèves acquièrent de plus en plus d'autonomie dans leur 
capacité à réviser leur texte. Mais à ce stade de la scolarité, on valorise avant tout la construction 
d’une relation à la norme écrite, plus que le résultat obtenu qui peut tolérer une marge d’erreur, en 
rapport avec l'âge des élèves.  



Enfin, le regard positif du professeur qui encourage l’élève, les différentes situations proposées 
motivantes, porteuses de sens, la collaboration entre pairs conduisent à donner le plaisir de 
l’écriture et la curiosité à l’égard de la langue et de son fonctionnement. 
 
Dans « Etude de la langue (grammaire, orthographe, lexique) » (Extrait) 
 
Après le cycle 2 qui a permis une première structuration des connaissances sur la langue, le cycle 3 
marque une entrée dans une étude de la langue explicite, réflexive, qui est mise au service de la 
compréhension de textes et de l’écriture de textes. Il s’agit d'assurer des savoirs solides en 
grammaire autour des notions centrales et de susciter l'intérêt des élèves pour l'étude de la langue. 
Cette étude prend appui sur des corpus, des éléments collectés, des écrits ou des prises de parole 
d’élèves.  
 
 

 
Dans « Culture littéraire et artistique » (extrait) 
Au cycle 3, les choix de lecture et les activités d’écriture et d’oral qui leur sont liées sont organisés à 
partir de grandes entrées qui mettent en lumière les finalités de l’enseignement ; ces entrées ne 
constituent pas en elles-mêmes des objets d’étude, ni des contenus de formation.  
Dans les tableaux ci-dessous, elles sont accompagnées d’indications précisant les enjeux littéraires 
et de formation personnelle. Des indications de corpus permettent de ménager dans la 
programmation annuelle des professeurs un équilibre entre les genres et les formes littéraires ; 
elles fixent quelques points de passage obligés, pour faciliter la construction d’une culture 
commune ; elles proposent des ouvertures vers d’autres domaines artistiques et établissent des 
liens propices à un travail commun entre différents enseignements.  
En CM1 et CM2, on veille à varier les genres, les formes et les modes d’expression (texte seul, texte 
et image pour les albums et la bande dessinée, image animée pour les films) sur les deux années et à 
prévoir une progression dans la difficulté et la quantité des lectures. Dans le cas des classes à double 
niveau, les mêmes oeuvres peuvent être proposées à tous les élèves en ménageant des parcours de 
lecture différents pour les élèves de CM1 et en adaptant les questionnements à la maturité des 
élèves. Les entrées sont abordées dans l’ordre choisi par le professeur. Une même oeuvre ou un 
ensemble de textes peuvent relever de deux entrées différentes. Cette oeuvre et ces textes sont 
alors travaillés de deux manières différentes, en fonction des questionnements propres à chaque 
entrée.  
 
 
 
 
 


